
Affectivité, sexualité, 
pornographie…

Où en sont nos enfants?

…pour aller plus loin…

3 questions à se poser:

• Une chose que je retiens de ce que j’ai 
entendu?

• Une idée concrète à mettre en œuvre?
• Quel moment, quel lieu, quelle 

opportunité trouver pour échanger 
avec un jeune en vérité?

Première lettre de saint Paul Apôtre aux Thessaloniciens 4,1-7

Pour le reste, frères, vous avez appris de nous
comment il faut vous conduire pour plaire à Dieu ; et
c’est ainsi que vous vous conduisez déjà. Faites donc

de nouveaux progrès, nous vous le demandons, oui, nous
vous en prions dans le Seigneur Jésus. Vous savez bien quelles
instructions nous vous avons données de la part du Seigneur
Jésus. La volonté de Dieu, c’est que vous viviez dans la
sainteté, en vous abstenant de la débauche, et en veillant
chacun à rester maître de son corps dans un esprit de sainteté
et de respect, sans vous laisser entraîner par la convoitise
comme font les païens qui ne connaissent pas Dieu. Dans ce
domaine, il ne faut pas agir au détriment de son frère ni lui
causer du tort, car de tout cela le Seigneur fait justice, comme
nous vous l’avons déjà dit et attesté. En effet, Dieu nous a
appelés, non pas pour que nous restions dans l’impureté,

mais pour que nous vivions dans la sainteté.

COM’ à la maison 

Amoris Laetitia, la joie de l’amour
Pape François §150-151

150, Dieu lui-même a créé la sexualité qui est un don
merveilleux fait à ses créatures. Lorsqu’on l’entretient
et qu’on évite sa déviance, c’est pour empêcher que
ne se produise l’« appauvrissement d’une valeur
authentique ». Saint Jean-Paul II a rejeté l’idée que
l’enseignement de l’Église conduit à « une négation
de la valeur du sexe humain », ou que simplement il le
tolère en raison des « exigences d’une nécessaire
procréation ». Le besoin sexuel des époux n’est pas
objet de mépris, « il ne s’agit, en aucune manière, de
mettre en question ce besoin ».
151. À ceux qui craignent que dans l’éducation des
passions et de la sexualité on ne nuise à la
spontanéité de l’amour sexuel, saint Jean-Paul II
répondait que l’être humain « est appelé à la pleine et
mûre spontanéité des rapports », qui « est le fruit
graduel du discernement des impulsions du propre
cœur ». C’est une chose qui se conquiert, puisque
tout être humain « avec persévérance et cohérence
apprend quelle est la signification du corps ». La
sexualité n’est pas un moyen de satisfaction ni de
divertissement, puisqu’elle est un langage
interpersonnel où l’autre est pris au sérieux, avec sa
valeur sacrée et inviolable. Ainsi, « le cœur humain
participe, pour ainsi dire, d’une autre spontanéité ».
Dans ce contexte, l’érotisme apparaît comme une
manifestation spécifiquement humaine de la
sexualité. On peut y trouver « la signification
conjugale du corps et l’authentique dignité du don ».
Dans ses catéchèses sur la théologie du corps humain,
saint Jean-Paul II enseigne que la corporalité sexuée
« est non seulement une source de fécondité et de
procréation » mais qu’elle comprend « la capacité
d’exprimer l’amour : cet amour dans lequel
précisément l’homme-personne devient don ».
L’érotisme le plus sain, même s’il est lié à une
recherche du plaisir, suppose l’émerveillement, et
pour cette raison il peut humaniser les pulsions.

On pourra terminer en récitant 

une dizaine de chapelet, sous le 

regard de Joseph et Marie.

• L’apprentissage de la sexualité est un chemin. A quelle
sainteté chacun est-il appelé aux diverses étapes de sa
vie?

Tu es don!

Et si la 
sexualité était 

un chemin 
vers la 

sainteté?

https://youtu.be/LX6fzeCRSSo
https://fr.aleteia.org/2020/05/10/et-si-la-sexualite-etait-un-chemin-vers-la-saintete/

